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et des sols au 1/25.000 he 
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. 
A) - sozs argileux récents 
B) - Sols argileux plua ancLen6 au noFd du bana de sable.de 
Marie-Anne. 
6) - Sols p&gassee moyenneosnt ou peu profonds au 6ud du 
banc de 6able de Marie-Anne. 
Dl - Sol6 6ur sables quaternaires. 
E) - ProfiL Cc?nplBXe8r 
La région de la Guyane française ii l'est de Cayenne,ontre la mort 
le Mahury et leur &ssilfs de roche@ éruptivw (Montagne Anglaise, Montagne 
Gabrielle et Montagne de Roura) yt cssantio1lement constituée par des 
argiles marines dont l*origi.ne géologique est asse% dlrscutée (origine 
amazonienne), et qua 3*oa attribue au quarternaire, 
Cweet, au po9nt de vue &ographLque, *une région de maagrove et de 
mar4eages. 
1youa en avons fait l+Qtude p4doloéçiquer par l@obstwvation d'un a8sw 
grand nombre de profila, l'analyora des Bchantillon8 rapportés au COWB 
des différentes tourn&ea en lggi, 1955 et 1956 par EL COLMfilP-DAAGE et 
par nous-mkas ainsi qutun essai da Cartographie au l/25,000 éme des 
sols et de la v&gétation, qui est aga copie de la carte au 1/50.000 6me 
de M, F, COI,XET-.DArltiE. 
Holoa avons pu b8n8flcier Bgaiement des conseils et du grand travail 
si. utile de I-3, Fc COL~T-DAAGE, p4dologuc à ~'O.RSIT.O.M., qui a d4j& 
beaucoup travalll6 BUT les sols des terres baeses. 
. 
Wous avons fait le travail en collaboration pur le terrain avec 
HOOC& botaniste du. B.AIF.O.Q, 
Cette oonfrontation,que nous avons pu apporter a-5. entre ceB deux 
discipUri%~, a été fructueuse. 
rr - FACTEURS de FORMATION dee SOLS - 
C*eet le climat oubdquatorial B grande pluviosit8 (3,000 B 4.000 mm 
par an), &Partie en deux Bations de pluies t une grande d'Avri1 & JuU.- 
let et une plus couLpte en Janvier et FBvrier, 
La temp&ature y cet Oon&tamment Elevée - moyenna de 2fi" B 28O. 
a - Végétation. (Voir la eart@ de la v&&tation et des a018)r 
La v6&tatfon semble usaexM.eXLement liée au eol et B l'eau (et 
indirectement B La hauteur do tourbe), 
- La I¶angrove t Le8 jeunes palétuviers s(lnstallsnt uur la vas+ molle* 
Ce aont essentiellement AvicennSa Hitida. 
Ensuite, on rencontre les granda &icenaia et, séuli;ment apr&s,quelques 
Rhizophoracéea ES~#, L? souk+bob de la r+~~growe extérieure n'est pas 
den6ej il devient plus fourni uera L*intkfeur, 
w La Bavane B palétuvierrs morts t est a&crhs en saison s&che, mais inondée I 
par 80 mm deeau enraison. dos pb~Faa~ 
Du nord ara sud, on renuontre lss arbres suivant% t quelque% pinots, 
de petits chryeobalantas i~d.6~ et de8 troncs d~Awicemia nltida mortsc 
Enfin, B la limite de la formation a prun2ers, dea Rhfzophoracéea. 
c Le tapis herbacd t est très dense et renferme lea planteB suivantes t 
Apocynacées Arziaryllidac~ss, SclBria, Lageoocarpus, Corynostglis, Panieurn 
laxum, P. mertensii, PaulUnia pînnata, Bibiscuo, Corulinium, Blechnum 
Anona, Cypérus , CIBSUS, Luziola, 
- La eavane à pruniers t (voir page 8) 
- La savane à cypGra&es (voir page 8) 
- La mivane 2~ cypkacéss sur tourbe I (voir page 12) 
- La vé&tation du banc de sable ; (Voir page 14) 
_ > .._- 
- 
*3* 
Cl - Topographie, 
Ltensemblo forme una rdgioa Cr&s plate, les eaux sr6eoulant lentement 
& travers la r&g&tation vers le nord-est et l'est. , ' 
Le bana de sable dr Marie-Anne, ancien cordon littoral, avec 2 à 3 me 
de oommandeient, domine au milieur 
On trouve aussi quelques petltes hauteurs vers le sud, en bo&!duro . 
'. 
des massifs de robhes granitiques et dans les mar~5cageer tourbeux au sud 
du baacr de sable de Marie-Anne, 
. 
Dl - Roche-M4rer 
Pensemble'est essentiellement constftu6 par un manteau d'argile 
qui s@8tend au nord et au sud des sables du cordon fittoral de P!arie-Anne 
SUP 20 Kms. au nord et&-5Kms RU sud, 
Ces argiles ne sont pas stratifiées en ap3aroncer 
Elles ont vraissemblablement la mdma origine, Laur dap8t a dQ 
s*effectuer à trois dpoqueta n&ttsment différentes. 
1 L Le5 plus anciennes sont celles situées entre le banc de sable 
de Marie-Anne et les massifs de roches granitiques. 
2 - Ensuite viennent les argiles s'étendant juaqurà la savane Q 
palituviera morts. 
3* %s plus rocentes forment le substratum de la 6amne & pal$tuviere 
et. de.la mangpove actual.le. 
Tous ces dép8ts argileux reposent sur des roches granitiques et 
dioritiques, que l'on rencontre à des profondeurs variables vers 30 m&tres, 
Oomrne l'a montra le sondage fait par le Bureau Mnier Guyanais B Maris- 
AlUlt?. 
Une diffkenoe de faci& et d'8volutFon assez conaid&able entre 
le deuxibme et le troisiarne dép8t d'argile nous fait penser qu*uue période 
d'6rosion assez longue a dP s*kouler entre les deux d@pNs, 
D@aufxv3 part, la forte teneur en matière organiçue du dernier dép8t 
qui stoppose & la faible teneur en mati&re organique du premier et du 
deuiéms dép8t, nous fait penser que les deux premiers ont da sfeffectuer 
sou& de6 conditions de climat et de végétation différentes des conditions 
autuelles, OU BO~B des vitssaes de eédimentation differentes. 
Toute oette plaine ootfks ne se trouve qu'à quelques uentia&xee 
SU dessue du ni.vaau moyen de la mer et du Mahury. 
Dam les r8gions periphériques, le plan d'eau correspond B la swface 
du sol. Ce dernier est inonde Q chaque narée, 
Plus B l*interieur, le plan d'eau se trouve presque toujours au- 
dessus de la surface du sol (RI&~ en saison si?ahe), par sui.te du mauvais 
drainage dh à la forte teneur en argile de ces secteurs et 21 la densité 
de la vé&tation. 
Cln y trouve quelques petftes cri,ques ~3% perdant dans les marécages, 
En saison des pluies, toute la rt3gion SntBrieure est inondée, en 
permanence, par plus dtw metre d'eau qui sf~coule vers Le nord et l*estr 
XIX - SOLS et VEOIETATIOH - 
ces sols 6~ rencontrent sous les jeunes paletuviers, sous les 
palétuviers plus AS& et dans La savane B paletuviers morts. 
Sous les palétuviers jeunes, la vase est ~3 demi consolidée et inondée 
par les eaux saumâtres à preûque toute8 les marées. 
gous les palétuviers denses t la vase est dÉ?jà plus consolidée et 
plus fermet elle n’est plus inondée que lors des fortes marées. Zn saison 
des pluies le sol est lavé en aurfaoe par les eaux douces venant des 
mardcages de ltfntériour, 
Sous la savane à palétuviers morts la yase est bien consolidée, la 
savane ntest plus inondée qu'en saison des pluies par Les eaux doucePi 
venant des mardeages et broussaillea à pruniers. 
fl semble, bien qu'en Ztabsenae de nivellenent on ne puàsse l'appré- 
cier, que les terres basses bordant Les criques soumiseo à la xnar6e soient 
18gbrement plus haute8 que selles aituk3 plus à ltîntérieur. 
Csoi se traguft par une variation plus ou moins rapide dans ltaspect 
Physique du sol, 

Beule,dans la 8avane Q pal6tuvier8 morts, la teueur en Ea soluble 
est faible et quasi nulle en surface, 
La structure du sa1 est trés défavorable, Les teneurs en K sont 
excellfmtes, 
Le rapport Ca Qch.@g&ch. est nettement InfBrieur B 1, 
Un apport da Ca pourrait am6liorer la structure du sol,, Zes argiles 
magn8sfennw &tant tr0s dispersableu. 
Les teneurs en soufre de ces sols as situent enlzre CI,1 et 0,'j $5. 
C!~C$. repr~sente,exprim~ en SO4 jusqu'& 1.9 %. Le soufre doit y exister 
sous forme SO4 Mg, SO4 Ca ot sulfura da fer, 
Il serait pr&f8rable d'éviter d*utiliser ces sols dans l*imédiat, 
On risque de voir appara!Itre des substances toxiques au couxs du drainage 
et dta la nise en valeuro 
KLtBrieumnent, oa pourra toujours envisager leur utilisation. 
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fl) - Sols argileux plus anciens, au'nord du banc de sable de Marie-Anne. 
Ces sols se renoontrent dans la zone limitée au nord et h l'Ouest 
par les dBp8ts raoents et au sud par le banc: de sable, 
VQ&tatkn 8 Par'endroits, il axiste des peuplements purs de I 
1) - cygéruf3 gigant'eun - Vers le nord et l'est, la savane est tr8s brous- 
sailleuse * 
Une pinotière se d4vaXoppe eatre Za savane à cypéracées et la bordure 
de paldtuviers du Mahury, ainsi que sur les digues des anciennes 
plantations* 
Peut=&re la savane & oypbxaeées doit elle sa v6gStation actuelle 
au feu que l'on allume &ns les anndes tras s&Ches. 
2) - Les broussafl2es à pxuniexs - poss&dent en bien des endroits l‘aspect 
d'une for81t buissonneuse tr&s touffue de Petits arbres de troik & 
cinq mètres de haut (chrysobalaaus Icaca), formant sur de grandes 
surfaces des peuplements presque purs 9 communément appelés pruniers. 
Le drainage naturel dans ces zones eôt extr&msment lent et une cou- 
che d*eau séjourna sur le sol durant une bonne partie de l'année, 
voir nthno en pexmanenoer 
Par suite de lSinondatfon, un dGp8t de mati&.re organique tourbeux 
se développe en surface mais ne depasse ghhe 30 à 40 centlm&tres 
dans les broussailles à prunfaxs de Za zone envisagée, 
* 
Les sols L 
Une quinzaine dgéchantiïlons, seulement, ont été analysés. Les 
résultats granulométriques sont comparables à ceux obtenus sur les argiles 
r8centes. 
La teneur 
grossier ni de 
30 à 35 % 
50 à 65 % 
en sable fin depasse xzrement 1 $i - il n’y a pas de sable 
gravier. 
de limon 
d'argile. 
L'humidité de la terre s4uh8e B l'air varlie peu t 3 à 4 sf tout au 
moins quand les teneurs en matiAres organiques ne sont pas trop élevées, 
. 
-90 
~,es argiles sont constitudos par atn mélange de kaolinite avec de 
l@Illite ët des hydro-micas. 
Dans les argiles des dBp8ts r8cents dbcrits plus hiut, la teneur 
en illlte et en vermiculite set plus forte. 
IB oapaoité totale d'échange 6e situe entre 35 et 40 meq. Pour 
100 gr, d'616ments inférieurs Q 2p l 
La teneur en 6lémsnts éûhangoables (Ca, Mg, II, Na) varie dan8 
d'assez larges proportions t 13 k 30 meqr pour 100 gr. de terrer 
Les teneurs moyennes sont les suivantes t 
Ca t 3 à 4 meq. % 
Mg t 13 AlTmeq. $6 
K : 0,6 à 1 neq. $4 a 
Na t 0‘6 à 2 meq, %. 
On ne trowe GuÉtre d*&léments solubles que dans les hOriZOna profonds 
des profils. 
Les él6ments solubles sont essentiellement repr6sentés par le Na+, 
On trouve en profondeur des teneurs en Na* soluble, voisines de crelles 
en Na' &Changeable, 
Leur teneurs en bases totales sont moins elevées que dans les dépbts 
rdcenta. 
La teneur ea Mg est de l’ordre de 60 meq. Z 
La teneur en Ca oseille autour de 13 meq. 76 
k teneur en Ha*est légérement supérieure à la somme Na Echangeable 
+ Ha soluble, 
La teneur en K oscille entre 40 et 50 meq. % 
Les p3 sont généralement trbs bas, foisins de 5.4, Ils se relhvent 
ver6 la profondeur et peuvent devenir legèrement alcalins t 7,l à 2 m. 
Le pH de la matière organique (tourbe) recouvrant en faible ipaisseur 
ces argiles est tr8s bas, 3,$ à 4, 
Comme dans les SO18 des dépets plus récents, le rapport Ca éch./?-$g éch, 
est inférieur A 1, 
( -- \ 
I  
*  
, 
- 10 * 
La teneur en mati&i organique db 10 premiers uentim&tree d'argile 
88 situe entre 1 et 2 7, le C/N oscU.le entre 6 et 8 et la'$eneur en 
aeote faible oscille entre 0.05 et 0,2 (w;. , 
Des apports de sulfate d*ammonQxm, somme engrais, devraient donner 
d%ccellents r6aultats. ($ ?~~UR;I( a& &"b" A ya"-:dp A;~ 
La teneur en P20s total est liée B celle en matiare organique. Elle 
dltiinue rapidement vers la profondeur pour tomber à J-00 mgs pour 100 gra 
dans les horizons tr&s argi2eu.x ot pauvres en matiére organique, 
Les analyses qualitatives n'ont reLev6 que des traces de SO4 +*. 
La teneur en 8 daa horizons argileux BB aitu% en dessous de 0,l %. 
En conclusion t Ce srxt i.ncont&&abZamant des terres chimiquement riches, 
mais leur composition.physique est mauvaise et pose tu1 problama de mise 
en valeur. 
(drainage, irrigation bien conduite et apports de ohau% ou de calcaire 
broy4 pour mfeux floculor le complexe argile-humique). 
Cea sols conviendraSent pour la ~ult~e du riz. 
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0) - Sols pégaasos peu A moyennement profonds au sud du banc de sable 
de Nar ie-Anne. 
Ia uouohe tourbause e& plus Qpaiass au sud du ban@ &e sable qu'au 
nord, 
UResC une savane tourbouse à aypéracéea, aracées, petits pruniers 
et moucou-BOUBOUS, 
La rroueha tourbeuse augmente vers L?est ctt attekxt 80 cm, à lm,20 
d'bpaisseur, 
En bordure de cette zone, on renco&xe fréquemment, au sud comme 
au nor@ des forets de palmiers baches, 
Sols I X3, s'agit d'un ddp8t d’argile aarine pktrs ancien que le pr4u4dent. 
I  
Sa composition ti;ranulométriquB est sensiblement ident5qus. 
La proportion de kaolinite, par rapport à celle d*Illfte, est plus 
4levde que dans le dépôt précédisnt, 
&t Capacité totale d'éohangta de l'argile se situe aux environs des 
30 meq. % 
&I teneur en éléments échangeables de l'horirr;on tourbc~cx (Ca, Mg, X et 
Ha) est pratiquement nulle - Il n'y exlsts que Tu"H4+ sous forme euhan- 
geable. 
La teneur en &léments échangeabILes de llargile sous-jacente est plus 
faible que! dans le ddp8t pr8oédant, 10 A 15 meq. % parmi lesquels le 
Mg++ pr8dominer 
La teneur WI bases totales de l*argile sous-jaceute est ég&LemenC 
plus faible, C'est la teneur en Ca** qui est la PI~ diminuée* 
Lfhori.zon tourbeux grumeleur renferme environ 10 % de cendres apr&s 
calcination au four B moufles. 
Les rapports C/N se htuent entre 20 et 45 et dans la tourbe, & 
teneur en azote est Qlevée (presque 2,5 SI, D&s que l'on atteint l'horî- 
eon argileux le rapport C/l? tombe aux environs da 8, 
La teneur en acide phosphorique est très élevée r 250 mg. % de sol 
et 3000 mgr $ de cendres, 
La teneur en bases totales (utilisables qu'apAs décomposition de 
la tourbe) marque, un enrichlsaement net en Ca et Ha - tr&s peu de Hg 
et peu de Kt 
UtilFaation t 
Us sole p&gassea de la sonar Btudlds aont moyennement profonda et 
peu profonda, de 20 - 50 crm vert 60 - 120 cm, à l*est. 
AprBs drainage, la coucrhe tourbmme se rbduirait dans le premier 
cas & une dizaine de cm*, et dane l.e dwxfèms CBLS B une trentains de em, 
MS 6Ob à pdgafSS%* surtout le premier type à 3.0 à 20 cmc de 
pégasse 1 pos&de un potenUe da fertilité trés Blev4. 
Apr&e draInage, ils oonviendpaient au café%r et au tsa@aoyer* 
Lee agzwrwfs, par contrel y hxs3iaBent tr&3 mal. y 
i) 
.  
* 
Jo - Sols sur sables quaternaires, 
Le bano de sable de B??rie-Anne s'étend depuis les' abords du Mahurg 
(rl,ve droite) jusqu*8 la crique AngeLigue,& LVintérieur, oa il. st06tOmpe@ 
Un sondage effectu8’ par le Bureau M%.ni.er montra l’existence de 6i.x 
couches de sables alternant aveo cinq couches d'argi3.e grise ou gris - 
verdâtre, renfermant parfois de nombreux d4bris végétaux, 
Mous nlen avons pas fait de releve complet. LU tj+ 4 M..tiJpiaho-.* 
Le banc de sable de Fiirie-Anne sst reco#GfWen totalitb par una t 
végétati,on arborescente désordonn&e conportant; entre autres, beauaoup 
de balfsiers, d'aouaras et des bananiers sauvages* 
Ce sont des eoler 18gers, tr&a perméables et profonds, Ils son& 8 
sableux à sabla-limoneux aveu trés peu d’argile et on n’y rencontre 
pas d rélément grossier. 
Leur couleur est claire et varie du brun-beige au brun-ocre en 
surface ou leon trotse- un léger horizon humifbre. 
Ces sols sont profonds et perméablesr Dans leur profil, on distingue 
las parties suivantes t 
10) - un horizon sup~5rj.e~ c De 10 cm* Q 20 cm* environ, limono~sableux, 
humifépe, brun oere B structure trés faible et renfermant ds nombreusea 
racine8. 
ZO) - une partis moyenne t oomprenant plusieuras hor&ons peu distincts, 
lessivés en fer et en argile, de couleur jaune-belge (In,% - 2m,TO 
didpaisseur). 
r*' 
3”) - une partie inférieure t avec une légére accumulation d*argil.e et 
un horizon tréa net dlaccumul.atFon de fer, formant une masse de concr6- 
tiens arrondi.es,tr&s 16gQrement durcies (encore écrasables à la main) et 
de couleur brun rouiller 
Ce profil est caractkisé par sa pauvret& en humus, un léger lessi- 
vage de l’argile et une migration en profondeur du fer qui forme un hori- 
son d'accumulation. 
Lrr pH est acide (4,5 & 5) et Fndique un complexe argilo-humique 
dessaturd - c'est un sol lessiw&, 11 accuse une faible rkhesse en bases 
dchangeablee (2 Q 6 a&q. $1 dh a sa formatllon sur un substratum pauvre, 
Sa teneur en basaa totales est Qgalenent faible. 
Toua'ees caracteres hndiquent une faible fertFîitér Cependant ce 
601 extrêmemént perméable, avec le ré&-me pluviométrique de la région, 
.- 
*  
. I 
. 
i 
peut servir B cultiver le manioc et l'arachide, 
Uns préservation du sol contre 1'8rosion sera n6cessaire. 
z> - Profils complexes - 
Nous rencontrons aes sols 8u.r les mssifr; granitiques et dioritiquea 
au sud de Marie-Anne. (Montagne, Anglaise, Montagne Gabrielle et Montagne 
de Roura)~ 
La partie supériewe de ces montn&.es est hétérogéns avec des 
cuirasses latkitiquss & faibles profondeurs ou afffeurant en surface, 
en blocs plus ou moins disloqwk. On retrouve Egalement ces blocs en 
Qboulis, sur les Pentes. 
On rencontre aussi. du quartz ferruginisé, OB brisant facilonent 
en petits éclats vifs; des pavillons ferrugineux lat6ritiques sont 
également fr6quents, 
Au deasoue, se trouvent dos horizons crgileux, A taches rouges, 
plus ou moins durcis et avec dae dé'bris de granite alt&rGs, 
Des sols neil2ours existent par endroits, oii des filons de dolorite 
affleurentc 



